
Pour les meilleures ferronneries à bon mar 
cbé, allez chez

McDougall & cuzneu
Le pjus ancien magasin de ce., genre à 

Ottawa^ établi en 1850, à l’enseigne de la
tiiîOSSE TAitiUEUE,

Rue Sussex, et coin de la roe Dole,
C'HAI DIEKI», OTTAWA,

fît ù MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL & CUZNER

31 octobre 1883. la

TAPIS, TAPIS etc.
MAtSuil È TAPIS

D’OTTAWA.
Ayant toi'-s grand assortiment, les meilU 

IflK'îVV'înrs, et l‘s plus bas prix en

i, ireiarLs, «iideaux,
Corniche*, Foie*, Garniture» 

el Meubles «le tonie sorte.
à la

HieiSûfl Ut TAPIS D’OTTAWA,
11K Rur KIMKKN.

SHOOLBBBD et Cie.
Ottawa, 17 Déc. 1883.
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Poudres de Condition d'Alexander
«OUÎjBN POUR le# ROGNON#

BT AUTRES

«IG DEC INKS UELEBRKS

1
POUR LBS

CSli€»xra.-UL3s:
A.TKNT a Ottawa :—C. STRATTON. 
oins des rues Dalhousie et Sainl-PatncJL 

-Les médecines ci-dessus, célè­
bres dans tout le Canada pourtour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. CL 
STRATTON. J<- mets donc le public ei> 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

^vis

N. B.—On peut aussi obtenir l’article vé» 
SnnnAf1?* Y LAPORTE, rue Rideau ; -
GOODALL A FILS, rue Wellington ; 1
et DAQLISH & FRERE, rue Queen, ouest. j

I.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
111 VISION DE L’ESTE! 

D’ONTAKIo
L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT -t •A

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement* d’hiver, coin,

mène»ni Lundi, 34 Nov. 1884
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P-Xiaisse Ottawa.... 

Arr. à Montréal... 

Laisse Montreal.. 

Arrive à Ottawa.

9™i
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CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
La route directe pour se rendre de 

l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
Pile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pèche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de 1er du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Lévis avec le chemin de fer du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de buffets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

11 existe des restaurants de première 
elapse à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s'adres-

E. KING, Agent de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,» 
Toronto.

Ü. POTT1NGER,
% Surintendant général

Bureau du chemin de fer,
Moncton, N. B., 26 Mai 1885

Sirop des Enfants du Or Coderre
Ce airrop est prépa- 

vec l'approba* 
lion des professeur, 
de l’E. oie de Méde 

LVt-v cine ci de Chi 
lm\\gie de Montréal.

1 F» mité de Médeci 
S! Et*' de V Université

Ih. iu Collège V:

Jjj; S-
/ A v

Æ
fBff Le sirop des en? 
jSy Tanta est supériem 
17/ à toutes les prépa- 
y rations calmantei

%
offertes aux

de famille pour conserver la santé de 
enfanta ; n peut être donné avec la plti 
grande confiance aux enfants dans les cai 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterû, 
Dentition douloureuse, insomnie, Torn, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sibop du Dr Godburb r 
u’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etat

■JPRIX, SM CU, LA BOUTEILLE,
Seal proprietaire,

B. B. MoGALK, Chimiste.
Monti

te883

SPRUCINE
Une des meilleures prépa» 
rations offertes jusqu'ici 
au public, pour le soulagel 
ment immédiat et la gué» 
rison de la Toux, du Rhone. 
de la Bronchite, de F Er­
ronément, de la Groupe et 
de toutes lee maladies de la 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 
50c la bouteille.

(i

26 et

B. K.McGALK, Chimiste
Menti*, i

X

cI

D'ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains * 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ;
L’Express du jour quitte Ottawa a 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
" du soir quitte Ottawa à 1 Î.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am.
“ du jour quitte Toronto à 9.20 am 
“ “ Arr. à Ottawa à 6.07 pm
“ du soir quitte Toronto à 70.0 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à Siçih’e Tail pour 
Brockvvlto ei* ib’ôoetninde fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses 
nections pour le sud et l’est. x 

Connections à Toronto pour tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le 3 
sièges dans le chW-salon, la table du “* 
départ des trains pofir le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

42 RUE ELGIN 
D. McNICOLL 

Agent ^énéraMc^passagers.

Suriniendant-génènt. *
W.C. VANHORNB,

Viw-PrMdeQL

VALIN & ADAM,
AvochIm et Notaire# Pu

ARGENT A PRETER.
25 rue Sparks,

VHotel Russell.
BUREAU :

J. A. VALIN,
M. Adam, membre du 

bec, s’occupera aussi des affaires re<| 
rant son attention dans cette province. 

28 février Î885

A. A. ADAM.

■L. i. Oiiiver
A VOCAL.

Bureau; —Encoignure des rires Rideau < t 
Sussex, Block i.VEgleson,

ARGENT A PRETER -fr*
jen vie» 1883.

Otuiw a, i

I L. I mW, L. L R.
AVOCAT

124 Rue PRL. Dll'ALE, Hull 

43 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

8, LAVS&DOREV

MAGASIN GÉNÉRAL DE

FEEBOOEBJE
Vous troMV rez choz moi tout cp 

qu’il faut dans cet tu ligne

(luiils, Clous. Câble, Chaîne.
EtO.

Peintures, Huiles, lieras, Vitres, Mastir
Etc.

Comme parle passé un asso/ li­
ment complet de

QUINCAILLERIE. 
69&7L Rue WILLIAM

CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

Montréal, 29 janvier 1884.
Monsieur C. D. Giriux, pharmacien, 601 

Notre-Dame (ouest/ Montréal.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres toutes les 
lions sans obtenir le moindre bon 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com­
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repou 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

prépara-
résultat.

Aubert Larosb, 
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à i’àge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettb,
Cultivateur.

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lavolette et Nelson,

Pharmaciens,
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux sont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et 
j’eusse fait usage de la pomma- 
R J A, trois fois, n.es cheveux ont c ssé de 
tomber.

après que 
■ e VALE-

L Bélanger,
Photographe,

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valèna. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

F. X. Bougik.

Miibury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’un mil huit cent quatr -vingt-un, par 

suite d’occupations et J’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
jtrdis tous mes cheveux -lu sommet de 
a tête. Je fis alors 

à mon cousin, qui 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou 
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va­
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d • voir 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve­
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes lus pommades, La Valéria.

L. P. Champagne^

> part de mon malheur 
m’expédia deux boites

comme

Montréal, octobre 1883,

Je, soussigné, déclare avoir perdu com­
plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sa is succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m'*en servir.

J’en achetai une boite ch. z MM. Lavio- 
lette et Ne'son. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C'est M. Laviolette lui-mêuv qui 
mu l’a vendue, et il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six mois—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch ;veux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat

Je suis gardien de la barriète de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découveite.

Pierre Dams.

Knvenle chez tous les pharmaciens.
En gros par M. HARVEY, boite 111 

P. ü., Montréal.

Voici 
jà raconl 
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plaît à I 
grande e 

Quoiq 
me fut < 
mande, s 
ches qui 
mirabies 
Nous éti 
mort, voi 
souriant 
Il avait !

Pendai 
me souvi 
vants de 
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bleue mo 
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Mont-Sai 
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Le canajda, 66 raillai 18E6ft
Nouvelle

Le soussigné remercii ses noabr
pratiques, pour l’encouragement li____
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourf’hu 
il a le plaisir de les informer qi" 
recevoir

it

10,000 pièces de Tapisserie Ctiii
Nouvellement importée, avec ans 

de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livret de Messe Anglais et Français, et 
une foule d'autres articles religieux, pout 
école, trop^ longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

ries, Bijouteries, etc., de premiei 
Vaisselle anglaise, à très boi

si un lot

marché.
On continue comme ci-devant à 

teindre et repasser toutes sortes 
res, à des prix modérés.

i repasser, 
de tourru-

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUSIE.

21 Nov. ’84

Pilules de Noix Longues Composées
I>e MctiALi

Recouvertes

wï£i2&> Pour la guéri 
son certaine d 
toutes les afîet 
lions bilieuse:-. 
.Jorpeur du foie 
maux de têt- 
in di ges tion 

r\^ étourdissement. 
.**■'* et de toutes le? 
.«’avais fonctionne-

*MîCUJ6-

ises causés par le 
de l’estomac.

Ces pilules sont c* 
comme étant un dos 
efficaces remèdes 
haut mentionnées.
>as de mercure ni 
.ions. To

te n 1 recommandées 
ius sûrs et des plut- 
re les maladies pii a 

Elles ne contiennem 
aucune de ses prépara 

ut en étant un unissant purgatif, 
pouvant être administre dans n1 import< 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourri 

dre préjudiciables à la santé des 
ou des personnes âgées. Les Pil 
Noix Longues Composées, de MoGalb,

lit con» 
combiné

aient er 
enfantf

ÜLBB De

préparées avec soin, avec un extra 
centré, tiré de la noix longue et 
avec d’autres principes végétaux, 
niôre à les placer au promu 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à p 
sent offertes au public.

B. E. MoGALE, Chimiste, 
Montrés

er rang

1883

ETES! FETES! FETES!
MAtiASIxllE G H OS.

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ» 
CIGARES !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton ' 
et Gastier, St. Julien, Saulerne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d'ay, I. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

NU. 450, RUE SUSSEX
W. O. McKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

F U JM. EZ
LES CIGARES

CABLE
ET

PMI
MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
iim

3 déc

Bureau d’agent d’immeuble

MACDONALD
N0 9 RUE ELGIN.

ÉTABLI 1884.

A. B. MACDONALD,
Encanleur de la Reine, 

RüsmKNCB-..... 258 HUB N1CHOLA

-«!

LE REPOS DES FATIGUESL’UNION CATHOLIQUE

Vous qui êtes fa'igués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la mort, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri- 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 

Essayez la sans délai.

L'Univers dit qu’il vient de rece­
voir la dépêche suivante qui, dans 
les circonstances, a une importance 
plus qu’ordinaire et peut servir à 
jeter un nouveau jour sur les véri 
tables volontés du Saint-Siège :

Tunis, 15 juillet.
Son Eminence le cardinal Lavi 

gerie vient de tenir une réunion 
pro-synodale, dans laquelle il a 
mis son clergé en garde contre les 
fausses nouvelles répandues par 
plusieurs journaux de France et 
d’Italie au sujet de la dernière let­
tre pontificale.

Son Eminence a qualifié d’inven­
tion odieuse et de pure fable le 
bruit d'un changement dans la po­
litique ferme et sage du Souverain
Pontife.

Le seul but du bref adressé au 
cardinal-archevêque de Paris est 
de condamner des ten alives d’ingé­
rences illégitimes dans le gouver­
nement de l’Eglise, et de soustraire 
la hiérarchie catholique à une ser­
vitude d’en bas, plus 
sens que celle d’en haut, dont le 
Pape Grégoire Vil délivra l’Eglise, 
il y a huit siècle».

Le cardinal a démenti également 
le fait qu'il aurait été changé par 
le Saint-Père de demander la dé­
mission de M. des Houx, rédacteur 
du Journal de Rome. C’est d’elle- 
même, sans aucune mission de Sa 
Sainteté, et par intérêt pour eux, 
que Son Eminence a donné à deux 
rédacteurs de ce journal, et entre 
autre M des Houx, le conseil de se 
retirer pour ue pas participer plus 
longtemps à une opposition repre­
hensible et prévenir une condam­
nation publique.

M. des Houx s’est très louable­
ment rendu à ce conseil avant 
toute invitation du Saint-Père.

Dans son allocution à son clergé, 
le cardinal a reconnu les services 
de la presse catholique, dont il a 
fait l’éloge ; “ mais il a ajouté que 
“ pour faire le bien elle doit rester 
“ strictement fidèle aux règles qui 
“ lui sont tracées par le Saint-Père 
“ et se rappeler qu’elle doit suivre 
“ en tout la direction du Saint- 
“ siège et des évêques, au heu de 
“ chercher à leur imposer la sienne.”

Faisant allusion à une dépêche 
qui parle de coup d’Etat à Rome, 
il a terminé en disant qu’il n'y a, 
dans tout cela, d’autre coup d’Etat 
que la revendication nécessaire 
des droits de l’autorité suprême, 
qui doit assurer l’unité dans le 
gouvernement de l’Eglise, et par 
suite l'union des fidèles dans un 
temps où elle est plus que jamais 
nécessaire.

Les évêques d’Afrique ont re­
mercié Sa Sainteté, dans une 
adresse commune, de la force avec 
laquelle Elle a défendu la hiérar­
chie ecclésiastique dans son bref 
au cardinal Guibert. Ils y p-o 
testent de leur étroite union d’es 
prit et de cœur avec Léon XIII.

son

oie.

PETITE GAZETTE
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi* 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et, le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accotde jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

dure en un

Si vous craignez de devenir con 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 

redoutez le choléra 
jarce que votre estomac et vos in­
testins sont souvent dérangés, ser- 

hésiter des Amers

jore si vous

vez vous sans _______
Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr .rophylaeti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.
—Si vous soutirez des affectations 

billieuses, maux de tête ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

La Snrucine—La sprucine 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle ‘est entièrement différente 
d’aucune antre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 

aujourd’hui. Ne vous trompez 
en demandant la sprucine, elle 

est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

Les propriétés de la Diphthérme 
du Dr N. Lacer»e sent inapiéciables 
pour 
gorge, 
mous.

un demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi hou. Ni feu m 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
mpuiins, rues, mines, etc. Adresse :

Tshe Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 oct 1a

comme

tant
pas

toutes les maladies de la 
des bronches et des pou-

*

ATVIS
Toutes personnes désirant trans 

lérer leurs polices d’assurance de 
l’Association de Prévoyance Mu­
tuelle du Canada ù l’Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 
sur la vie, de New-York, le peu 
vent faire en faisant application à 
M. F. D. ï. Naubert, agent, No 28 
rue Rideau, où ou leur fo 
tous les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frais extras.

II
u mira

•. *l*'iR58K£,:wnfw

J0S. SENEGALDIAMOND DYES
ENTREPRENEUR

Partout on reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

DE POMPES FUNEBRES
COIN DES RUES

York et Dalhousie,
OTTAWA.MPHTHERME

pes, gants, écharpes <le 
deuil, etc., loués 

sur avis.

GréANTl-DIPEHTtiEKUQUk
Spécifique contre la Diphlhêrie el 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con­

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes, Mai dougall, Macdougall & BeltcourLA D1PHTHKB1E VAINCUS:
Aux ravages de cette maladie terri oie 

et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience d ; 
plus de dix a années de succès constante, 
et des centaines de certificats adresses à 
l'inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’efïic cite vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le
Dr n. lacerte,

LEVIS. F. ft.
Prix : 50 cts. la bouteille. B 
les pharmaciens.

EN DEPOT

AVOCATS, PROCUREURS,
Agents pour les affaires de la Cour Su­

prême-, le Parlement, <-t des Département? 
du Canada, ac.

“ Scottish Ontario Chambers " coin des 
Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. W C. R. 

N. A. Bblcoubt,

m Macdougall, 
Frank M. Mac: L.L.' H.

N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 
d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant son attention 

a cette dernière Provincen vente che

CHEZ

Motel du CastorELZEAK ALARIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.

2g juillet 1884.

—Faite» l’esani aeia VAIt» 
MA. C’est la meilleure pom­
made contre la châle de- 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O» DâCIEK, 
Pharmacien, roe Soreex

451 et 453 rue Suisex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonnr table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôVd. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.
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